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 Bethesda, MD - 

Nous, au Partenariat d'apprentissage des femmes (WLP), nous joignons aux nombreuses organisations et 

personnes appelant le Conseil de sécurité des Nations Unies et la communauté internationale à prendre 

les mesures appropriées afin de protéger les droits humains et les besoins humanitaires du peuple afghan. 

La crise humanitaire en Afghanistan est une tragédie qui se répercutera bien au-delà de ses frontières 

pendant de longues années. Nous craignons que la mise des Talibans sur la violence, pour contrôler les 

populations et s'accrocher au pouvoir, ait un impact sur des générations d'Afghanes et Afghans, entraînant 

une augmentation de la violence au sein des communautés et des familles. Nous souhaitons attirer l'attention 

sur la menace qui pèse sur les droits et le bien-être de tous les Afghans et Afghanes, en particulier les 

femmes et les filles. 

Au cours des dernières décennies, les femmes afghanes ont remporté des victoires durement gagnées en 

matière d'éducation, de possibilités d'emploi, de liberté de circulation et de leadership politique. Les femmes 

afghanes ont dirigé la campagne réussie pour l'égalité des femmes dans la Constitution de 2004 et, en 2009, 

leurs efforts ont abouti à l'adoption de la loi afghane sur l'élimination de la violence à l'égard des femmes. 

Au cours de la dernière année, les femmes médecins et infirmières afghanes ont réagi avec alacrité à la 

pandémie de COVID-19, les femmes constituant la moitié des équipes de soins de santé de l'Organisation 

internationale pour les migrations en Afghanistan. Les réalisations des femmes ont amélioré la vie de 

nombreux hommes et femmes dans le pays et ont permis à une nouvelle génération de femmes et de filles 

de faire progresser l'Afghanistan vers une plus grande égalité. Les droits des femmes doivent être préservés 

pour garantir la liberté et la dignité de tout le peuple afghan.   

Aujourd'hui, les droits des femmes et la démocratie se contractent à travers le monde et les forces 

extrémistes gagnent du terrain. La façon dont la communauté internationale réagit à tout empiètement sur 

les droits humains sera surveillée et étudiée par les dirigeants illibéraux du monde entier. Si des restrictions 

radicales aux droits des femmes sont autorisées sans réaction internationale, les extrémistes de tous les 

coins du globe en prendront note. 

Un recul des droits des femmes en Afghanistan pourrait entraîner ainsi un recul dans d'autres régions. Le 

silence et l'inaction nous nuiront à toutes et à tous.  


